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Pressé de se prononcer sur la réalisation de la grande chaussée Est de 
Rouen, le comte Nicolas vient de refuser l’ultimatum fixé par le bailli du 
roi à la fin février. “Nous nous prononcerons quand nous aurons envie 
de nous prononcer, dit-il en majesté, la main sur le pommeau de 
l’épée, c’est à nous seuls de décider…”  
• Nicolas affirme ici son autorité ; “il résiste aux pressions”, se félicite l’un 

de ses conseillers et, à ceux qui s’inquiètent des conséquences de son 
refus pour la bonne réalisation du chantier, il ajoute : “peu lui chaut, 
cette vieille lune n’est plus d’actualité…” 

• De fait, le comte explique qu’il a changé, qu’il a longtemps sous-
estimé les dangers qui menacent la terre, que la grande route est 
dépassée, bref que ses yeux sont dessillés. “Alléluia, dit sa fidèle Marie 
Attinault qui parle d’une courageuse transition intérieure, “il s’est 
converti”, ajoutent ses alliés BérégoVerts. Pas de grande chaussée. 

Dans le comté, tout le monde n’est pas d’accord ; de nombreux bourg-
mestres et échevins s’inquiètent, le prévôt des marchands aussi et avec 
lui ses mandants : “ce n’est pas une bonne nouvelle….” 

Pendant ce temps-là, le duc compte ses ducats. 
La nouvelle année sera importante pour le duc Hervé qui souhaite se 
succéder à lui-même en gagnant la grande acclamation régionale 
que les érudits appellent “élections”. La bonne utilisation de son trésor 
est une clé pour réussir : “je veux continuer à faire le bonheur de mon 
duché…” Les Normands aiment la générosité. 
Quel est l’état de son trésor ? 
• Comparez à d’autres, il est important. Le trésor principal est supérieur 

à 1 910 millions de ducats, à 2 600 millions avec les annexes, c’est 
beaucoup, le duc est le seigneur le plus riche de Normandie. 

• Le duché est toujours le moins endetté de France même si la dette a 
augmenté : les fondations restent solides… 

• En conséquence, le duc prévoit d’investir 626 millions de ducats pour 
faire le bonheur des Normands l’an prochain, c’est moins que cette 
année (moins d’achats de nouveaux trains), mais ça reste beaucoup, 
626 millions, aucun autre seigneur ne fait mieux. 

Mais attention, l’épidémie est là, les roturiers sont à la peine et le duc va 
devoir compter davantage pour remplir ses obligations. 
• Regardez, les recettes stagnent tandis que les dépenses augmentent, 

“maintenons notre soutien à ceux qui en ont besoin, disent les amis 
d’Hervé, et tapons dans notre épargne si nécessaire”. Ce qui est fait. 

L’an prochain, le trésor investi sera affecté à cinq priorités : les 
transports, la formation des apprentis, les activités économiques, les 
territoires et l’attractivité… Ce sont les mêmes depuis 4 ans. 
• Le duché est solide, mais la crise est là ; le duc Hervé espère pouvoir 

mieux utiliser les écus de l’empire européen pour réussir sa politique. 
 
 
 
 
 

                La Normandie 
au temps de l’épidémie 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

L’adresse à Casse-Tête. 
“Non !” Le duc Hervé ne veut pas 
croire que le soutien du royaume 
sera inférieur à ce qui était prévu 
(100 millions en 6 ans) pour mettre 
à niveau les grandes escholes et 
les universités dans le cadre du 
nouveau contrat de plan. Or, c’est 
ce qui se prépare. À cause de la 
crise, les 100 millions ont fait peau 
de chagrin, le roi prévoit de n’en 
dépenser que 50, c’est insuffisant. 
 

• Le duc vient d’écrire à Jehan 
Casse-Tête, le maire du palais 
pour qu’il se ressaisisse :  “notre 
demande n’est pas exorbitante, 
vous faites davantage pour des 
duchés comme la Bretagne, 
notre premier handicap est la 
faiblesse des moyens alloués à 
nos escholes et universités, ne 
nous laissez pas tomber…” 

Hervé s’adresse au maire du palais 
de façon respectueuse. Sera-t-il 
entendu ? Si ce n’est pas le cas, 
attendons-nous à un changement 
de ton, le duc durcira sa position, 
et le contrat ne sera pas signé. 
 
 
 
 
 
 
 
 

Non, ce n’est pas fini… 
Même si le nombre de pestiférés 
se stabilise dans les hôtels-Dieu et 
les dispensaires, l’épidémie repart 
à la hausse dans le duché,  
• La baronnie de l’Orne est la 

plus touchée, la Manche est la 
plus épargnée, la situation de 
l’Eure semble maîtrisée. 

• Pendant ce temps-là, pour 
limiter les contaminations, tous 
les habitants de la châtellenie 
du Havre ont été invités à se 
faire examiner : on attend les 
résultats. 

Depuis le début, 1 340 Normands 
sont morts de la grande peste. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

C’est à nous seuls de décider… 
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